
Épiphanie - Année C 
 

(Cathédrale, 5/01/2025) 
 

Nous offrons les vœux en ce moment : « Bonne et Sainte année 2025 ». Ces vœux, je vous les offre 
volontiers parce que je vous souhaite vraiment une bonne et sainte année.  
Mais je suis intrigué par les mots utilisés. Parce que cette année jubilaire est aussi une année 
sainte telle qu’elle est qualifiée par l'église, tous les 25 ans. 
  
Quels sont les ingrédients habituels d'une année sainte, justement ?  
Ils ont tous un même objectif que je décline en 3 points : 
1 - Nous faire grandir comme disciples du Christ en sainteté ; 
2 – Nous faire progresser sur le chemin de la conversion ; 
3 - Nous amener à nous reposer plus résolument sur le Seigneur et en lui pour conduire notre vie. 
➢ Si nous comprenons bien, une année sainte est plus exactement une année appelée à être 

sanctifiante ; c'est-à-dire une année où nous allons accueillir encore mieux l'action de 
l'Esprit-Saint en nous, pour être sanctifiés, pour être « plus » saints, pour grandir en sainteté. 
C’est donc une bonne et sanctifiante année 2025 que je vous souhaite ! 

 

Je parlais d'ingrédients. Quels sont-ils ? Ils sont ceux de la vie chrétienne que nous sommes 
appelés à revisiter, peut-être, ou à vivre avec plus de foi et de ferveur. En particulier : 

1- un pèlerinage, 
2- le sacrement de pénitence et de réconciliation, 
3- l'indulgence pour éliminer ce que le pape François appelle « les effets résiduels du péché » 

(Spes non confondit n°23) 
4- l'intercession. 

 

Mais en plus de ces ingrédients « habituels » - pourrais-je dire - il y a les vertus théologales sur 
lesquelles le Pape François attire spécialement notre attention : 

- La foi :  1700 ans du Concile de Nicée ; 
Appel à revisiter le contenu du Credo ; 
L’accompagnement à l’initiation chrétienne va nous y aider, nous y convoque ! 

- L’Espérance : Le thème choisi par le Saint Père : Spes non confondit !  
             Un don et une tâche pour chacun(e) 

- La Charité :  Comme le signe d'espérance par excellence qui atteste de la présence                 
agissante de Dieu, dans nos vies et dans la vie du monde. 

 

En ouvrant l’année sainte pour notre diocèse, dimanche dernier en notre cathédrale, Monseigneur 
Delmas a voulu nous encourager en nous appelant à accueillir la lumière du Christ, car c'est lui 
seul qui peut combler les attentes les plus profondes des hommes et qui peut éclairer 
véritablement ceux et celles qui marchent dans la nuit. 
 

Voilà bien ce que nous avons entendu dans les textes que nous propose la liturgie aujourd'hui :   
➢ « Debout Jérusalem, resplendis ! Elle est venue, ta lumière, et la gloire du Seigneur s'est levée 

sur toi ».  
➢ Nous ne sommes pas des lumières par nous-mêmes ! C'est le Seigneur qui nous donne de 

pouvoir éclairer…. 



Cette lumière est apparue de manière concrète pour ces mages venus d'Orient qui ont vu l'étoile 
se lever. Ils n'ont pas fait que la regarder ; ils se sont mis en route pour adorer Celui qu’elle 
désignait. Ils n’ont pas craint de se faire aider pour trouver leur chemin. Ils se sont réjouis d'une 
très grande joie quand ils virent cette même étoile leur indiquer la maison où ils devaient entrer 
pour se prosterner devant l'Enfant-Jésus. 
✓ Durant cette année sainte, nous aurons très certainement un déplacement (c’est le sens du 

pèlerinage) à faire, nous aussi, pour aller plus résolument à la rencontre du Seigneur. Il nous 
faudra probablement demander de l'aide pour avancer lorsque le doute surgira ou que la 
fatigue se fera sentir. Et nous nous réjouirons, le moment venu, lorsque nous nous 
prosternerons, corps et âme, devant celui que nous confessons comme notre Sauveur. 

 

La lumière est apparue aussi clairement pour Saint Paul, puisqu'il a reçu une grâce spécifique, celle 
de connaître le mystère qui lui a été révélé dans l'Esprit Saint : « Toutes les nations sont associées 
au même héritage au même corps, au partage de la même promesse, dans le Christ Jésus, par 
l'annonce de l'Évangile ».   
✓ Là encore nous faisons nous aussi cette expérience puisque tant de jeunes et d’adultes 

(re)découvrent le chemin de la foi ou bien font l'expérience de la rencontre personnelle avec 
le Christ et demandent à recevoir le baptême ou la confirmation. Nous faisons aussi 
l'expérience de cette part de nous-mêmes qui n'est pas encore totalement acquise à 
l'Évangile mais qui est rejointe par la puissance miséricordieuse du Seigneur. 

 

La lumière enfin, lorsqu’elle vient de Dieu, nous éclaire si bien qu'elle nous rend capables d'offrir 
ce que nous avons de plus beau, de meilleur en nous. Elle nous entraine à participer à la mission 
même du Christ : 

- En offrant l’or de notre capacité à servir, comme le Roi ; 
- En offrant l’encens de notre intercession pour tous les hommes et la création toute 

entière, comme le Prêtre ; 
- En offrant la myrrhe du don de nous-mêmes, que supposent l’annonce de l’Evangile et 

le témoignage de notre vie, comme le Prophète. 
 

Avec les Mages qui, en quittant la maison où était « l’enfant avec Marie sa mère », nous sommes 
capables de poursuivre notre route vers le ciel (notre pays, notre patrie). Grâce à cette rencontre 
avec Jésus, nous sommes même capables, si besoin, de passer par un autre chemin que celui où 
nous sommes. C'est cela la conversion. 
 

 Alors cette année sera vraiment sainte parce qu'elle nous aura sanctifiés. Amen. 
 

 

Abbé François GOURDON, 
votre curé. 

 


